
Né le 27 septembre 1939 à Le Roux, Emile Servais est décédé le 27 janvier 2017 après 
plusieurs hospitalisations. Il a été inhumé le 1er février dans le caveau familial à Le Roux, 
après l’office des funérailles qui avait été célébré le même jour en l’église de Malonne en 
présence d'une très nombreuse assistance. 

Auteur d'une thèse réalisée sous la direction du réputé professeur Jean Remy, Émile Servais 
était docteur en sociologie de l’Université catholique de Louvain. Il porta notamment ses 
analyses sur la reproduction sociale et sur le capital culturel. Intellectuel de grand format, il 
lia recherche, enseignement (à l’École sociale de Namur, à la FOPES et à la FOPA de 
l’UCL), et action (comme haut fonctionnaire au Ministère de la Région wallonne et président 
du MOC de la province de Namur durant 26 ans). 

Remplaçant une homélie, les témoignages prononcés durant la messe de funérailles ont mis en 
avant sa démarche pluraliste ainsi que son souci de rigueur, de questionnements et d’une 
relation d’écoute avec les étudiants qui les ouvre à l’autonomie et à une capacité d’analyse 
des situations et des institutions. 

Membre d’Église-Wallonie, il rédigea, avec Pierrot Dufaux, des notices sur le sociologue 
Joseph Laloux et sur l’homme politique démocrate chrétien André Tilquin. 

Église-Wallonie se souvient de sa chaleur d’accueil, de sa perspicacité et de son écoute. Le 
souvenir remis à l'issue de la célébration des funérailles reprend des propos de Pierre 
Bourdieu qui inspira fortement sa démarche scientifique et son action. 

« Pour crever l’écran des mots communs dans lesquels chacun de nous vit et dit ses petites 
misères comme ses plus grands malheurs », dit Pierre Bourdieu, il faut une « disposition 
accueillante qui incline à faire siens les problèmes de l’autre », une « aptitude à le prendre et à 
le comprendre tel qu’il est », dans une sorte d’ « exercice spirituel » qui échappe « aux eaux 
froides du calcul, de la violence, de l’intérêt ». 

	


